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Idées de présentation : 

 

1. Situations politiques en France et en Allemagne vers la fin du XIXe siècle 

2. Les causes de la guerre (casus belli) 

3. Les force en présence 

4. Les batailles 

5. Sedan, chute de l’empire, IIIe République 

6. La poursuite de la guerre sous la République : la défense nationale 

7. Siège de Paris 

8. Fin des combats et victoire de l’Allemagne 

9. Armistice et traités de paix 

10.  Conséquences 

8 présentations du 9 mai au 27 juin 

 

Lors de chaque réunion, une intervention des adhérents ayant un ancêtre 

ayant participé à la guerre  



Préambule 
La guerre de 1870 aura de lourdes conséquences : 

 

- l’humiliation française 

- l’arrogance de l’Allemagne 

 => nations désormais ennemies 

  => conflits mondiaux du XXe siècle 



2 personnalités contraires 

Napoléon III 

né en 1808 

62 ans 

empereur des français depuis 1852 

Otto von Bismarck 

né en 1815 

55 ans 

ministre-président de Prusse depuis 1862 



Napoléon III 
Elevé dans le culte de Napoléon Ier, il porte une adoration sans faille à la France. 

Mais il gouverne seul et s’obstine dans ses décisions… ou indécisions. 

L’armée n’a quasiment pas 

évolué depuis le Ier Empire et 

est usée par les équipées 

coloniales. 

 

Une grande réforme est 

entreprise à partir de 1868. 

 

Trop tard ! 

De plus, sa santé est fragile et se détériore à partir de 1863. 

L’équipée mexicaine 

1861 - 1867 



Otto von Bismarck 
Entièrement dévoué à la Prusse puis à l’Allemagne, 

Il croit que l’agrandissement de la Prusse ne sera possible qu’après neutralisation de 

l’Autriche et de la France. 

La victoire prussienne va décider : 

- dissolution de la Confédération germanique 

- fin définitive de l’influence autrichienne sur l’Allemagne 

- formation de la Confédération de l’Allemagne du Nord 

- sous dominance prussienne 

La guerre austro-prussienne de 1866 sera la 1ère étape 

Bataille de Sadowa 

3 juillet 1866 



D’un côté 

 

Un homme malade et 

affaibli 

 

Qui gouverne seul 

 

 

 

 

Une armée décadente, 

épuisée par une 

longue campagne au 

Mexique 

 

Il veut la paix 

De l’autre 

 

Un homme puissant 

 

 

A la tête de plusieurs 

ministres 

Soutenu par le roi de 

Prusse 

 

Un armée puissante, 

forte de sa victoire sur 

l’Empire austro-

hongrois 

 

Il croit en la force  



Un 3ème larron : l’Espagne 
En pleine crise politique et institutionnelle, la reine 

Isabel est forcée de s’exiler en France, le 30 

septembre 1868. 

 

Elle abdique le 25 juin 1870 au profit de son fils, 

14 ans, le futur Alphonse XII… qui ne deviendra 

roi qu’en 1874. 

Isabel II 

Alphonse XII 



Les Hohenzollern-Sigmaringen 

Le départ de la reine n’arrange rien. Au contraire, 

elle provoque de nouvelles tensions, nationales et 

internationales. 

 

 

Le prince Léopold de Hollenzollern-Sigmaringen 

pose, en 1870, sa candidature pour le trône, 

sollicité par le gouvernement espagnol. 

Léopold de Hollenzollern-Sigmaringen 



La réaction française 

 

Napoléon III s’y oppose, de crainte d’être encerclé 

par la dynastie prussienne. 

 

 

La candidature est très vite retirée (février 1870) 

mais sera habilement exploitée par Bismarck qui 

la réactive le 2 juillet. 



Affaiblissement du pouvoir 

Les obsèques du journaliste Victor Noir, assassiné 

par un Bonaparte, sont suivies par plus de 

100.000 personnes qui manifestent contre le 

second Empire. 

 

 

La démission de 2 ministres du centre gauche le 

14 avril, va affaiblir le gouvernement d’Emile 

Ollivier, président du Conseil. 

 

 

Le 15 juillet, Agénor de Gramont est nommé 

ministre des affaires étrangères. 

Emile Ollivier 



L’escalade 

Le 6 juillet, Agénor de Gramont, ministre des 

affaires étrangères, appelle à la guerre dans un 

discours à l’Assemblée. 

 

 

La majorité des journaux français l’approuve. 

Agénor de Gramont 



Bad Ems 

Le 9 juillet, l’ambassadeur de 

France s’entretient avec le roi de 

Prusse (en cure à Bad Ems). 

 

Le 13 juillet, le prince Léopold de 

Hollenzollern-Sigmaringen 

réaffirme son retrait. 

 

Mais devant l’insistance du Comte 

Benedetti, Guillaume Ier, irrité, fait 

envoyer un télégramme à 

Bismarck. 

 

Guillaume Ier 

prend les eaux à Bad Ems 



La dépêche d’Ems 

Bismarck réécrit la dépêche à sa 

façon… et la communique aux 

ambassades et à la presse. 

 

 

Alors de que le roi se voulait 

coopératif, Bismarck pousse à 

l’incident diplomatique. 

 

 

De plus, une erreur de traduction 

laisse entendre que l‘ambassadeur 

français a été traité de façon 

vexatoire. 

Vincent Benedetti 

ambassadeur français 



La déclaration de guerre 

La presse parisienne dénonce l’affront. 

 

 

Alors, tout va très vite : 

- 14 = mobilisation, 

- 15 = l’assemblée vote les crédits de guerre, 

- 16 = travaux dans les forts autour de Paris, 

- 17 = à la Bastille, le président du Conseil 

déclare la guerre qui sera officielle le 

 

19 juillet 1870 

Adolphe Thiers 

chef de l’opposition libérale 


